Le 18 juin 2001


Le téléobjectif le plus utilisé.


Le téléobjectif Schmidt-Cassegrain est dit « catadioptrique » parce qu’il utilise des miroirs et une lentille simultanément. Il existe toute une variété de ces appareils. Les uns sont petits, et on les utilise comme téléobjectifs amovibles sur les caméras populaires. D’autres sont énormes et ils sont installés sur une monture sophistiquée dans les observatoires. Contrairement aux télescopes à miroirs, il y a une limite à leur grandeur, parce qu’ils produisent de l’aberration chromatique. Le « correcteur de Schmidt » aurait été pressenti par l’astronome finlandais Väisälä en 1924 mais Bernhard Schmidt fut le premier à le fabriquer avec succès un peu avant 1930. 


Le Schmidt-Cassegrain peut être fait très court et donc plus facile à manœuvrer ou à transporter. On peut aussi utiliser une monture beaucoup moins massive, à la fois légère et stable. La longueur d’un appareil a une incidence déterminante sur son coût, ce que les manufacturiers ont vite compris. Malheureusement, ce principe ne tient pas compte de la qualité de l’image, et les amateurs exigeants feraient bien de choisir un appareil un peu plus long s’ils tiennent à une image très précise : les Schmidt-Cassegrain ne respectent pas le disque d’Airy. Il n’est pas certain que la méthode de polissage du correcteur soit aussi précise qu’elle le devrait, sans compter que l’un des miroirs au moins ne peut pas être sphérique, et qu’on fait un compromis pour les vues rapprochées.

Il faut être conscient aussi que l’avènement de la photographie électronique, qui atteindra éventuellement la précision du disque d’Airy, pourrait bien nuire aux Cassegrain. L’obstruction deviendra plus nuisible. Il faudra plutôt utiliser les appareils de la section 1 (donc à un seul miroir) identifiés sous le nom de « caméras ». Ces appareils permettent un plus grand angle de champ pour un taux d’obstruction donné: le secondaire du Cassegrain n’est pas suffisamment sélectif et il intercepte beaucoup de lumière inutilement. La perforation des modèles de type « Porter » cause moins d’obstruction et elle est plus sélective parce qu’elle peut être placée très près du champ.
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Miroir primaire, environ ƒ/ 2.








L’obstruction du secondaire peut dépasser 40 %. L’un des miroirs n’est pas sphérique.





Correcteur de Schmidt.





Section 2,  modèle 20





Le  téléobjectif  Schmidt-Cassegrain.








